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Scotin may sculp

Desmaresta dell?
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CATHOLIQUE

DE S. JACQUES.
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4.

LES SEPI EPITRES ſuivantes ont été appellées CatHOLIQUES , c'eſt-à -dire , univerſelles

partous les anciens Peres Grecs, & par la plupartdes Peres Latins, parcequ'elles ne ſontpas adreßèes d

des Egliſes ou à des perſonnes particulieres, comme celles de l'Apôtre ſaintPaul, mais à des Egliſes

entieres& à tous lesfidelles indiſtinctement : Cependant on en doit excepter la ſeconde&la troiſiéme Epitres

de ſaint Jean qui font écrites à des particuliers ; ce qui n'a pas empèché qu'on ne les ait compriſes fous le

même titre de celles auſquelles ce nom convient particulierement. On a donné auſſi à ces mêmes Lettres

le nom de CANONI QUES, non-ſeulementparcequ'elles contiennent un grand nombre de regles de Mo

rales ; mais encore parcequ'elles ſont compriſes dans le canon des Livres ſacrés , & parcequ'elles conte

noient la doctrine univerſellement reçíe de toute l'Egliſe. On rapporteraſur chacune de ces Lettres en par

ticulier , les preuves de leur Canonicité, c'eſt-à-dire,de l'acceptation que l'Egliſe univerſelle en a faite ,

en les mettant aurang de ſes LivresCanoniques ; ilſuffira d'ajouter ici qu'elles ont étémiſes dans le rang

qu'elles ont à preſent, tant par l'Egliſe Grecque , que par l'Egliſe Latine, qu'elles ſont citées par ſaint

Clement d'Alexandrie , lib . 3 Pedag. cap . 12. par Euſebe , lib . 6.hiſt.cap . 1 1. par Origenes, Homil. 2.

in Levitiq . cap. 2. & hom . 9. in Numer . cap . 16. & 17. vers la fin,par ſaint Cyrille dePeruſalem , Cate

chef.4. par ſaint Gregoire de Nazianze, par Amphiloque , par ſaint Athanafé, Epiſt . ad Ammon.Mo

nach . e dins la Synopſe qui lui eſt attribuée ; par ſaint Jerome, Epiſt. ad Paulin. par ſaint Auguſtin,

lib . de fide & operib. n. 21. p . 177. tom . 6. & par Innocent I. Epiſt 3. ad Exuperium cap . 2. qu'elles

font miſes dans les catalogues desConciles de Laodicée can . 60. ann. 370. de Carthage 3. can . 47. ann.

397. du Concile de Rome (ous Gelafe ann.494. par Eugene IV. dans ſa Lettre ad Arinenos, rapportée

dans le Concile de Florence : Et enfin dans le Concile general de Trente , Seilion de ſcript. Canon.

LA PREMIERE de cesſept Epitres eſt celle deSaint Jacques, elle eſt écrite parcet Apôtre aux fuifs

nouveaux convertis & diſperſés dans les diverſes Provinces du monde, afin non-ſeulement de les conſoler

dans leurs exils & dans leur diſperſion , de les exhorter à la patience , dans les affiftions& dans les

tribulations auſquelles ils ſe trouvoient expoſes, mais pour les prévenir & les détromper de pluſieurs erreurs

que de faux -anótres tâchoient deleur inſinuer , & ſur- tout fur cette pernicieuſe dočtrina qu'ils leur debi

toient, que la foi ſeule ſuffiſoit fans les auvres ; c'eſt en effet le ſujet principal de cette Lettre , & c'eſt

dans ces vies que ces A potre leur propoſe l'exemple de fob , afin qu'ils apprennent à ſe foumettre comme

ce ſaint Patriarche aux ordres & à la volonté de Dieu ; qu'il les avertit de mépriſer tout ce qu'il y

de grand& d'agreable dans ce monde , pour s'attacher à s'acquerir les biens & les richeſſes éternelles, de

s'occuper à lapriere , de veiller beaucoup ſur cux -mêmes, de parler peu , & d'éviter parle ſilence les maux

infinis que lesindiſcretions de la parole cauſent dans le monde ; enſuite il leur prouve la neceſſité des bon

nes auvres, ſans leſquelles la foi n'a point la vie , il les encourage en leur faiſant confiderer le prix du

don de la vocation à l'Evangile , & les invite à en remercier Dieu. Enfin il leur préſcrit diverſes regles

pourſe conduire ſaintement dans les divers états où ils ſe trouvent , & il les exhorté à inviter dans

leurs maladies les Prêtres à venir prier ſur eux , ex à leur appliquer l'onction ſainte , afin d'attirer ſur

eux la benediétion de Dieu , la remiſſion de leurs fautes ,& la guériſon de leurs maux.

Leflile de cette Epitre eſt vif , touchant , les expresſions fortes & énergiques , les matieres peu fuia

vies , enforte qu'il paroit viſiblement que cet Apôtre n'y a voulu garder aucun autre ordre celui

d'expoſer les penſéesnaturellement, & comme elles lui fontvenues ſur le champ.

A Pégard de l'Auteur de cette Lettre , on ne peut diſconvenir qu'ilſe nomme Jacque , do qu'il étoit

un des Apotres , comme il eſt dit au premier verſet du premier chapitre de cette Epitre , maispluſieurs

ont douté fi l’eſt Jacque fils de Zebedee & frere de Jean, ou fi c'eji Jacque frere de fute fils d’Alphée.
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La plus commune opinion & la plus vraiſemblable, pour ne pas dire certaine , eſt que c'eſt Jacque fils

d Alphée& frere deJude appellé le Mineur ou le plus jeune, qui eſt mis dans l'Evangile au nombre des

freres ou couſins de J e sus-CHRIST, qui a été Evéque de Jeruſalem , & dont il eſt parlé Act.15. v .

13. & ailleurs . Voici les raiſons ou les conjectures qui appuyent ce ſentiment, 1 °. C'eſt que la diſperſion

des Juifs dont parle cet Apôtre , chap. 1. v. 1. n'eſt arrivée que long-temps après la mort de Jacque frere

de Jean ; car celle qui arriva après la mort d'Etienne, A& . 8. v . 1. ne fut ni ſi generale ni ſi étendue,

e que Jacque le Majeur frere de Fean & fils de Zebedée , eft mort long-temps auparavant ſons Herode

Agrippa, Act . 12. V. 1. & 2. do qu’ainſi il n'a på écrire aux douze tribus diſperſees dans toutes les par

ties du monde , 2 ". C'eſt que ſaint Jerome dans ſon Commentaire ſur l'Epitre aux Galates, chap. 1. pré

tend , comme auſi ſaint Auguſtin ,que l'antcur de cette Epitre refute de faux-apôtres , qui abuſant de

quelques expreſſions de ſaint Paul dansſon Epitre aux Romains , ſoítenoient que l'on étoit pleinement

juſtifié par la ſeule foi ſans les auvres . Or c'eſt ce que n'a pûfaire certainement ſaint Jacque frere de

Jean, puiſque ſaint Paul n'avoit pas encore commencé à prêcher l'Evangile lorſque cet Apötre for frit

le martyre , & que ſelon ſaintIrenée, lib. 3. cap . 1. Les Apotres mème ne commencerent à écrire que fort

tard , outre quel'Epitre aux Romains, dont il est ici queſtion , n'a été écrite par l'Apôtre ſaintPaul que

vers l'an 58. de l'Ere vulgaire ; d'où l'on à conclu que cette Epitre n'a pas été écrite par Jacque fils de

Zebedée , mais par ſaintJacquefils d' Alphée con frere de fude , trente - quatre ans après la mort de

Jesus-CHRIST ['an 67. det Ere vulgaire ; & -ſelon d'autres, vers la fin de l'année 58. ou au commence

ment de l'année 59. Voyez Euſebe , lib . 2.Hift. cap . 22. vers la fin , il met la mort de cet Apôtre fous le

Tegne de Neron ; & Joſephe, lib . 20. antiq .cap . 8. p . 698. n . 16.attribue la ruine de Jeruſalem à la

mort injuſte de cet Apôtre.
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Matt. 7.7.
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CHAPITRE PREMIER .

Il excite à la joie dans l'affliction ; & à demander à Dieu la ſageſſe avec confiance. Dieu n'eſtpointauteur

du mal, mais de tout bien . On doit parler peu , & écouter volontiers. Il neſuffit pas d'apprendre

la verité ; il faut l'accomplir. La vraie religion conſiſte dans les bonnes æuvres,

ACQUE 1 , ſerviteur 1.de Dieu & de
ACOBUS Dei de

notre Seigneur Jesus -Christ
Domini noftri Jefu Chris

douze tribus ' qui ſont diſperſees",

ftifervus, duodecim tria

bubus , quæfunt in diſa

Salut .

perfione ,ſalutem .

$ POUR UN
2. # Mes freres , faites toute votre

2. Omne gaudium

MART.NON
joie des diverſes afflictions I qui vous exiſtimate, fratres meis

PONT.

arrivent,

cum in tentationes VA

rias incideritis:

3 . ſachant que l'épreuve 1 de votre foi produit la pa

Rom . 5. 3. cience 1 .
3. fcientes quòd probatio fideiveſtre patientiam

operatur.

4 : Or la pacience doit être parfaite I dans ſes çuvres , afin 4. Patientia autem opus perfectum habet : u !

que vous ſoiyezvous-mêmes parfaits & accomplis en toute foris perfeéti cớ integri, in nullo deficientes.

maniere , & qu'il ne vous manque rien .

s. Que ſi quelqu'un de vous manque de ſageſſet, qu'il s . Si quis autem veftrüm indiget fapientia ,

la demande àDieul, qui donne à tous liberalement ſans poftulet à Deo , quidatomnibus affuenter, e non

reprocherſes dons !, & la ſageſſe lui ſera donnée.

improperat : dabitur ei .

6. Mais qu'il la demande avec foi ſans aucun doute . Car 6. Poſtuletautem in fidenihil haſitans : qui enim

21.2.2. celui qui doare eſt ſemblableau flor de la mer , qui eſt agité hafitar;Similis eft fluétuimaris, qui à vento me

vetur & circumfertur.

Luc.11.9. & emporté çà & là par la violence du vent.

n . 14.13 7. Il ne faut donc pasque celui- là / s’imagine qu'il obtien 7. Non ergo aftimet homo ille quòd accipia;

16.23.24

dra quelque choſeduSeigneur.

aliquid à Domino.

8. L'hommequi a l'eſpric partagé , eſt inconſtant en tou 8. Vir duplex animo , inconſtans est in omnia

tes ſes voies 1 .

bus viis ſuis.

9. Que celui d'entre nos freres qui eſt d'une condition 9. Glorietur autem frater humilis in exaltationa

baſſe , ſe glorifie de la veritable élevation.
fua :

1.1.expl. Ce n'eſt pas le fils de Zcbedée , mais l'Evêque de Jc V. 4. autr. Or le fruit ou l'objet de la patierice eſt de vous rendre

rufalem , frere de l'Apôtre ſaint Jude , & appellé le frere de notre parfaits, & c.

Scigneur, c'eff.d.dire , ſon proche parent. ¥ . s . expl. Il ſemble que l'Apôrre entend par cette ſageſſc la pa.

ibid . expr. C'eſt la même qualité que l'Apôtre faint Paul a priſe dans cience & la perfection dont il vicnr de parler.

l'Ep. aux Romains ch , 1. 0. 1. & Philip.cb. 1.0.1. Ibid . expl. Il dit que cette pacicace eſt un don de Dieu qu'il faut

Ibid. expl. C'est -à -dire , aux Juifs naturels deſcendus des douze lui demander par des prieres.

gribus & de la pofterité de Jacob, mais nouveaux convertis ; il n'ex Ibid. expl. & pour les encourager à le demander , il les affûre qu'ils

copre aucune des cribus . ne ſeront point refuſés , parceque Dieu donne abondamment à cous

Ibid . expl. Il y avoir long- temps que dix de ces cribus avoient été ceux qui lui demandent

diſperſées coas Salmanaſar , dont pluſieurs n'éroicne pas encore revc. 7.6 . expl. mais voici les conditions que doit avoir cette priere pour

nus. C'eſt à tous ceux deces tribus, qui ſe ſont convertis , ſoit qu'ils qu'elle ſoic cfficace. 1. qu'elle ſoit accompagnée de la foi que Dieu

habicaiſent dans la Grece ou dans l'Empire Romain , auſquels cet pour cout. 2. qu'il eſt très- diſpoſé à nous accorder tout. Voyez lov .

Apôtre adreſſe cerre lettre. Quelques-uns prétendent que c'eſt aux precedent.

Juifs de la Judée ſeulement, qui par la perſecution pour le nom de .7 . expl. qui doute fi Dieu le peut& s'll le veut.

Jeſus- Chriſt avoient été obligés de forcir de leur pays & dc ſa diſper V. 8. cxpl. Grc. L'homme qui a l'eſprit ou l'ame double, incon

ſer par tout le monde , diſpersion plus étendue & plus generale que ſtane danssoutes ſes voies. Ce verſet par rapport au ſens du Grec eſt

celle qui est rapportée , set.ch. 8.0.1. & fuiv . lit avec le precedent, & le ſens eft : il ne faut pas que cet homnie,

. 2. lettr. tentations. Expl. Sous ce mot general l'Apôtre entend qui a l'eſprit double & qui eſt inconſtant ou incertain dans tout ce

des épreuves , comme ſons les perſecutions ou cesnouveaux Jaifs con qu'il fait eſpere jamais rien obrenir de Dieu. C'est une explication

vertis croient expoſés pour lenom de Jeſus Chriſt . Vogizle v . 13.0 du mor de la Vulgate hafitans. Voyez lev.6 .précedent, & l'Apôtre oppoſe

après, c'eſtpourquoiaurv . fuivant il les appelle des épreuves de leur foi. cette incerticudeà la foi, qu'il dit être neceſſaire pour obtenir de Dieu

. 3. expl. les perfecutions, les contradictions , il ajoûre de votre ce qu'on lui demande.

foi, pour marquer que c'écoic par rapport à la foi de Jeſus Chriſt Ý 9. axir. Celui qui eſt pauvre doit le glorifier d'un trat ſi relevé.

Expl. cn l'enviſageantpar les yeux de la Religion & de la foi, Verzlt

Ibid . expl. fait connoître & rend publique cette vertu . w12 , si après,

qu'ilsſouffroie
nt.
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10. dives autem in humilitate fua, quoniam 10. Et au contraire ,que celui qui eſt riche ſe confonde dans

ficutflos feni tranfibit :
fon veritable abaiſſement , parcequ'il paſſeracomme la fleur freli 14:18:

. 40. 6

de l'herbe.
1. Petr. 1.24

11. exortus eft enim fol cum ardore , et årefe 11. Car comme au lever d'un ſoleil brûlant l'herbe ſe ſeche,

cit fenum , ó flos ejus decidit , , decor vultús la fleur tombe , & perd couce la beaucé ; ainſi le riche ſea

ejus deperiit: ila ( dives in itineribus ſuis mar- chera & fe Aétrira dans ſes voies.

ceſcer.
# POU À

1 2. Beatus vir , qui fuffert tentationem : quo 12. # Heureux celui qui ſouffre patiemment les tentations
UN MART .

niam cum prebarus fuerit, accipi: coronam vita ; é les maux ' , parceque lorſque la vertu aura été épouvéc , PoNTIFR.

quam repromifit Deus diligentibus fe.
il recevra la couronne de viel que Dieu a promiſe à ceux Job.5.17

qui l'aiment .

13. Nemo cùm tentatur , dicat quoniam à Deo 13. Que nul ne diſe lorſqu'il eſt renté , que c'eſt Dicü

tentatur:Deus enim intentatormalorum eft : ipse qui le tente. Car Dieu eſt incapable de center , & de pouſaautem neminem tentat .

fer au mall .

14. Vnuſquiſque verò tentatur à concupiſcentia
Mais chacun eſt tenté

par
fa

propre concupiſcence

Sila abstračius , illectus. qui l'emporte & qui l'accire dans le mal !

15. Deinde concupiſcentia cùm conceperit, pa 15. Er enſuite quand la concupiſcence a conçû l; elle enfan

rit peccatum : peccatum verò cum confummatum té le peché , & le peché écant accompli engendre la mort.

fuerit , generat mortem .

16. Nolite itaque errare , fratres mei dilectifs 16. Ne vous y trompez donc pas , mes chers freres.

fimi,

17. Omne datum optimum , & omnedonum 17. ^ Toute grace excellente & cöuc don parfait vient d'en- + Pour it

perfectum defurfum eft, defcendens à Patre lami- haut , & defcend du Pere des lumieres !, qui ne peut rece- ARRE'S

num ,apudquem non eſt tranſmitatio, nec viciffi- voirvíde changement, nid'ombre par aucune revolution.

PASQYE.

tudinis obumbratio.

18. Voluntariè enim genuit nos verbo veritatis s 18. C'eſt lui qui par fa volonté l nous a engendrés par la

ml fimus initium aliquod creature ejus. parole de la verité 1, afin que nous fuſſions comme les pré

mices de ſes creatures / c .

19. Scitis , fratres mei dilectiſſimi : Sit autem 19. Ainſi , mes chers freres !, que chacun de vous ſoit Prov. 17.27.

omnis homo velox ad audiendum : tardus autem promc à écouter , lent à parler ,& lentà ſe mettre en colere!.

ad loquendum , & tardus ad iram .

20. Ita enim viri , juftiriam Dei non apera 20. Car la colere de l'homme n'accomplit point la juſtice

tur.
de Dieul .

21. Propter quod abjicientes omnem immundi 21. C'eſt pourquoi renonçant à couces productions impu

tiam , & abundantiam maliiie , in manſuetudin res & fuperflues de peché ", recevez avec docilité la parole

ne ſuſcipite inſitum verbum , quod poteft Salvare

qui a été entée en vous !; & qui peut ſauver vos ames C.
animas veftras.

Matt. 7. 2 to

22. Eſtote autem faltores verbi , e non andi 22. # Ayez ſoin d'obſerver ceite parole , & ne vous con- # Pour Li

fores tantum , fallentes voſmetipſos. centez pas de l'écouter en vous feduiſant vous-mêmes I. 5.DIM.

23. Quia fi quis auditor eſt verbi, & von fa 23. Car celui qui n'eſt qu'auditeur, & non obſervateur de Pasqua

Etør: hic comparabitur viro confideranti vultum la parole ; eſt ſemblable àun homme qui jecte les yeux ſur

wativitatis ( in Speculo : ſon viſage naturell, qu'il voit dans un miroir ;

24. conſideravit enim fe, & abiit , ftatim 24. & qui après y avoir jetté les yeux , s'en va , & oublie

oblitus eft qualis fuerit.

à l'heure-même quel il étoit 8 .

25. Qui autem perspexerit in legem perfettam Mais celui qui conſidered exaltement la loi parfaite,

V. 10.expl. Es cclui au -contraire qui cit riche doit s'humilier d'un me de Jeſus-Chriſt , reparé par l'application de fruic de la mort ; &

trat ti peu ſolide , fi peu durable & l dangereux pour ſon ſalut. Voger créé de nouveau par la parole de vic de ſonEvangile.

b.5.v. 1. ci-arres L'Apôtre dir cela pour conſoler les Juifs nouveaux V. 19. letir. Vous le ſavez , mes chers ficres. On a ſuivi le Grec

convcicis, qui dans leurdiſperſion ſouffroiene la pauvreté & le mépris, dans la Vertion ; c'eff à dire, que c'eſt par la parole de la verité que

Y.12.1x ;l. L'Apôire met au nombre des tentations la pauvreté Dieu nous a rendus ſes enfans; cequia rapport au vertet precedent ,

dont il vient de parler au v. 9. ci deſſus. & lc terinine : mais , ſelon Ic Grecº , le vertet commencede la route :

Ibid . autr . Il recevra pout récompenſe la vic: car le mot de cou C'efpourquoi , ou , siniſi, mes chers freres.

jonne inarque le prix du combat & de la victoire. Saint Paul , 2. ad Ibid. autr, mais qu'il ne le ſoit ni à parler , ni à ſe merire en co.

Tim.cb. 4. v . 8. appelle certe récompenſe une couronnc de juſtice par lere . Expl. L'Apôtre joint immediatement la colere au crop parler ;

rapport à la promeife que Dicu nous a faire de couronner nos mcii. parceque ſouvent ce vice cit la ſource des querelles , des diflentions &

tcs , qui font l'effec de les dons, Concil. de Trente Sef: 6.ch. 16. des emportemens. Voyez lev. 2. & fuiv.di ch. 3. ci apri's.

! 13. expi. L'Apôtre diftinguc icicacitement deux ſortes de ten . 20. espl. Ne garde puint les commandemens de Dicu , mais au.

tacions , une qui n'eſt proprement qu'une épreuve , & ſous ce nom il contraire , elle nous fait tomber en des excès contraires à la juſtice:

comprend la perſecution& les affligions. Voyez le v. 2. ci-deſſus. L'au Alnſi l'Apôtre en veut plus marquer par cette fentence , que les paro .

tre eſt celle , par laquelle l'homme est porté au pechć , & c'eſt de les ne paroiſſene ſignificr.

cette derniere dont ildir , que Dieu ne tente point, Le Grec porte : Dieu .21 . destr . touse impureté & coure abondance de malice. Expl.

ne peut être tenté d'aucun mal, & nc peut auſſi tencer perſonne pour Ceci a rapport à ce qu'il a dit ci-deſſus v . 18. que Dicu les avoir en

le porter au peché. gendrés à une vie nouvelle , & qu'ainſi ils devoicnt renoncer à toutes

9. 14.expl. par notre propic corruption , par notre propre goût qui Icurs iniquités paffées.

nous porte vers les choſes ſenſibles, & nous ſollicirc de jouir des biens Ibid . c. pl. la doctrine Evangelique qui vous a été enſeignée, & que

de lavic préſente qui nous charment &qui nous enchancene. vous avezreçue par la fol.

y.is.expl. L'Apôtre décrit ici les differens degrés par leſquels la ¥ . 22. lettr. Executez ce que la parole vous ordonne. Expl. la pà.

concupiſcence nousporte au peché : le premier , c'eſt deprendre role qui a été enrée en vous. Vogez lev. précedent ; c'est -à dire , faites

gout au peché ; c'eſt ce qu'il appelle concevoir : Le ſecond eſt d'y ce que la do&rinc Evangelique vous ordonne.,

conſentir ; c'eſt ce qu'il appelle enfanter : Lc troiſiéme cit d'en ve. Ibid. amtt. d'y croire.

nir à l'action ; c'eſt ce qu'il appelle conſommer. Ibid . Le Grec ajoûte : Par de faux raiſonnement. Pluſieurs croient

¥ .17. expl. C'eſt - à -dire , bien loin que Dieu puiflc porterles hom quc S.Jaques avoit en vûe les diſciples de Simon , qui diſoicar que la

mèsau peché, & qu'il puiſſe être auteur du mal quiett en nous& foi fans les cuvres ſufilloic pour le falut, & ſe fondoient ſur quelques

que nous faiſons. Voyez le d. 13. ci-dessos ; c'eſt au contraire de lui pallages de l'Ecriture , & fur- cout de S. Paul , qu'ils dérournoient ,

d'où ſortent toutes les graces, &c .
comme dit S. Pierre , en de mauvais ſens , & en abuſoient à lcurpro

Ibid . expl. C'eſt une alluſion que l'Apôtre fait de Dieu au foleil ;

mais avec cette difference , ajoûtc-i'il, que la lumiere de Dicu n'eſt 9. 23. lettr. de la naiſſance ; 60A -A -dire, ſon veritable viſage och

pas alccrable , & capable de changement comme l'eft celle du ſo qu'il l'a reça par ſa naiſſance.

leil.
V. 24. expi. les caches qué lc miroir lui avoir fait appercevoir ſui

¥ . 18. expl. C'eſt par un pur mouvement de la boncé & de fa mi

fericorde route gratuite , qu'il nous a donné une nouvelle naiſſance 7. 25. expl. L'Apôtre applique ici ſa comparaiſon , & par ce moi

par le don de la foi , qu'il a répandu dans nos amics par le miniſterc deconſiderer , qui a rapportà celui qui ſe regarde dans un miroir , i!

de la parole de veritt à laquelle nous avons cra. entend celui qui écoute & quicroit à l'Evangile , qu'il nomme la loi

Ibid. expl. par leſaint Evangile , par le Batême.

Ibid . expl. C'est-à-dire , dunouveau monde regeneré par le Bate

parfaire de la liberté , parcequ'elle fait agir avec amour, ſelon ſains

Augustin Epift. 108.8.19.p.601. tom . 2.

RRRRrrr jij

Rom . 2. 13 :

APR B'S

25 .

pre ruine .

ſon viſage.



1238 EPITRE CATHOLIQUE i

qui eſt celle de la liberté , & qui s'y rend attentif 1 , celui-là libertatis, 6 permanferit in ea , non auditor obli

n'écoutant 8
pas

ſeuleinent pour oublier auſli-tôt, mais faiſant viofus factus,
fedfactor operis: hic beatus in facto

ſuo erit.

ce qu'il écoute , trouvera ſon bonheur dans ſon action .

26. Si quelqu'un d'entre vous ſe croit être religieux ', &
26. Si quis autem putat ſe religiofum effe, non

ne retient pas la langue comme avec un frein 4,mais ſéduic refrænans linguam fuam , féd ſeducens cor fuum,

hujus vana est religio.

lui-même ſon cæur 7, la religion eſt vaine & infru & ueuſe.

27. La religion & la pieté pure & ſans cache aux yeux 27. Religio munda, &immaculata apud Deum

de Dieu notre Pere , conlilte à viſiter les orphelins & les Patrem , bec eſt : Viſitare pupillos ú viduas

veuves dans leur afflictions, & à ſe conſerver pur de la cor

in tribulatione eorum , & immaculatum ſe cuſto

dire ab hoc fæculo.

suption du ſiecle préſent .

SP

derius q . 19 .

Dext. I. 17 .

do 16, 19 . M

FA

: Pas

ill

АA

bar

THE

Ibi ! lettr. & qui s'y arrête . Expl. C'eſt- à -dire , qu'il la pratique ,
Ibid . expl. La liberré que la langue le donne de ſe répandse en pa .

comme il l'explique dans la ſuite. roles ou indiſcretes ou jojuricules au prochain, vient de ce que le

Ibid . expl. Cemot explique celui de con iderer , done l'Apôtre s'eſt caur et fiduit par quelque pallion d'orgueil, de jaloufic , de haine , de
fervi ci -desſus,

prevention ou aurie . Autr.mais laiflc crrer ſon cæur. Expl. Celt.de

V. 26 - expl. vraiment chrétien . Ceci a rapport à ce qu'il a dit ci dire , mais lui donne une liberté indiſcrere & ſans borne.

y . 27.4xpl.L'Apôtre pour formet ſon antitheſe , ſous-entend quc
Ibid. expl. pour l'empêcher de ſe répandre en paroles qui ruinent le la veritable religion contitte premierement à retenir fa langue com.

fruir de toutes les bonnes auvres.
me avec un frein , & puis à exercer les autres æuvres de charité.

606300363636 * 6 *36 ** ***************** 3:6 **************************

CH A P I T R E I I.

Il condanne l'acceprion des personnes. Il imprime leftime pour les pauvres. Il ne faut rien violer de la loi. On obsieme

miſericorde en la fai, ant. Il prouve par l'Ecriture, que la foi eſt morte dans les auvres.

Levit .19.15 . 1 .
Es freres, n'aſſerviſſez point la foi que vous avez · F Ratres mei , nolite in perſonarum acception

de la gloire denotre Seigneur Jesus-CHRIST à
ne babere fidem Domini noftri Jefu Chrifti

Prov.24.23. des perlonnes d . gloria.

accli.42.1.

2. Car s'il entre dans votre aſſemblée un homme qui aic 2. Etenim fi introierit in conventum veftrum

un anneau d'ori & un habic magnifique ', & qu'il y entre
vir anreum annulum habens in veſte candida ,

auſſi quelque pauvre avec un méchant habit ;

introierit autem & pauper in fordido habitu ,

3. & qu'arrêcant votre vûe ſur celui qui eſt magnifique 3. c intendatis in eum , qui indutus eft veſte

ment vêtu , vous lui diſiez en lui préſentant une place bono- praclarâ , ớ dixeritis ei: Tu fede hic bene :

rable : Afleyez-vous ici /; & que vous diſiez aupauvre ;Te. peri autem dicaris: Tuſta illic ; autſede ſub fca

bello pedum meorum :

nez-vous là debout ; 011, afleyez-vous à mes piést ,

n'eſt - ce là faire difference en vous-même entre
pas4 . 4. nonne judicatis apud vofmetipfos, & fatti

Pun & l'autre i, & ſuivredes penſées injuſtesdansle juge estis judices cogitationum iniquarum ?

mene que vous en faites la

5. Ecoutez, mes chers freres, Dieu n'a-t-ilpas choiſi ceux qui S. Audite , fratres mei dile£tiſſimi, nonne Deus

étoient pauvres dans ce monde ,pourêtre riches dans la foi,& legit pauperes in hoc mundo, divitesin fide, co

heritiers du royaume qu'il a promis à ceux qui l'aiment / ?

baredes regni, quod repromifit Deus diligentibusfe?

6. Et vous au contraire , vous deshonorez le pauvrel . Ne 6. Vos autem exhonoraſtis pauperem . Nonne

font-ce pas les riches qui vous oppriment par leur puiſſance? divites per potentiam opprimuni vós, & ipfi tra

Ne fonc-ce pas eux qui vous trainent devant les cribunaux de hunt vos ad judicia ?

la juſticel?

7. Ne ſont-ce pas eux qui blaſphement le nom auguſte / 7. Nonneipſiblafphemant bonum nomen , quod

de Chriſt, d'où yous avez tiré le vôtre :

invocatım est ſuper vos ?

8. Que ſi vous accompliſſez la loi royale en ſuivant ce pré 8. Si tamen legem perficitis regalem ſecundum

cepte de l'Ecriture: Vous aimerez votre prochain comme fcripruras: Diligesproximum tuum ficutreipfum :

vous-même ; vous faites bien ll.
benè facitis.

Lev . 19.18 . 9. Mais ſi vous avez égard à la condition des perſonnes , 9. Si autem perfonas accipitis , peccatum ope

Matt.2 2.39
yous commmercez

un peché, & vous êtes condannés par

ramini , redarguti a lege quaſi trangreffores
.

Rom. 13. 9. la loil comme en étant les violateurs.

Gal. 5.14

10. Car quiconque ayant gardé toute la loi, la viole en un 10. Quicumque autem totam legem fervaverit,

Matt.s. 19. ſeul point , eſt coupable comme l'ayant toute violée I. offendat autem in uno ,factus est omnium reus.

y . 1. ktor n'ayez point la foi de la gloire de notre Seigneur Jeſus lorſque par le ſeul motif de l'amournaturel que l'on a pour les fi

Chriſt en acception des perſonnes. Autr, n'ayez point de reſpectshu cheffes & pour les grandeurs , on préferc au pauvre celui qui en ek

mains pour la condition des perſonnes, vous qui avez l'honneur d'ap. revêtu . Voyez le v .fuir .

partenir à Jeſus-Chriſt par la foi , & qui devez être convaincus que y . s . expl. Jeſus Chriſt a choiſi pour ſes Apôtres des pauvres : &

cetre même foi nous rend tous égaux , que nous avons cous iç même la plûpare des premiers fideilcs écoicnt pauvres.

Maicre qui nous a rachetés d'un grand prix , & que l'Evangile ne 5.6. expl. en lui donnant la dernicre place , & le mépriſant.

conGdere ni les honneurs , ni la naiſſance , ni les richeiles , & ne Vogir le v . 3. ci deffus.

veut pas que ces choſes ſoient la mente de notre eſtime ; ce que l'A Ibid . expl. Ne vous font- ils pas des procès injuſtes , & ne vous CD

pôrre entend parsiculierement des affemblées des fidelles, od il ne traînent-ils pas devant les Juges payons donc ils briguenc la favcat

devoit y avoir ni rang ni diſtinction. Voyez lesdeux verf ſwiv . pour renverſer la juſtice ?

y . 2. expl. autr. une chaîne d'or ou cipece de collier d'or que l'on W. 7 lettr. le bon nom . Grec xendt, le bean , le nom élevé &émi

métroit ſur l'habit pour marquer la dignité. nene. Vogerla 1. note ſurle v . } . ci -deffus, bule v. 1. cb. 3. de la 1. ad Tim .

Ibid. On a ſuivi dans la Verſion le ſens du Grec. La Vulgate a tra y . 8.expl.C'cit -adire , Vous aimerez également tous les hoinmes

duit ainſi le mêmemot au veiſet ſuivant , & ce mot eſt oppoſé à ce ouriches ou pauvres ſans diſtinction. Voyez le v.fuiv. L'Apôrreap

lui de méchanc habit .
pelle ce commandement de la charité la loi royale ; c'ef ]-d -dire , l'un

yo 3. lettr.affeycz-vous bien là . Grec. veicos. Ce mot peut fignifier ici des grands commandemens qui renferme cous les préceptes de la fe

un lieu élevé , & eminent. Voyez la 1. noteſur le v.13. delai.Epit.' Tim.cb.3. conde table. Matth . 22.9.19.

ibid. lettr. au bas de monmarche pić , ou de mon ficge . W. 9 , expl . En effet, dans le même endroit où le précepte de l'a

7.4. lettr. N'eſt ce pas là juger au-dedans de vous-même. Expl. mour du prochain eſt rapporté , Levit. ch. 19. v. 15. il eſt dit : Vous

c'est-à-dire, vous triger vous-même en Juge ſouverain des auties. n'aurez point d'égard à la condition de la perſonne du pauvre , ni s

Antr. vous condanner vous-même. celle du fiche .

Ibid . lettr. & vous rendre les juges de penſées injuftes . Expl. c'eſt. 9. 10.exl. Il perd par un ſeul peché la charité qui eſt l'amede

à- dire, & prononcer des jugemiensſelon vos injuftes préjugés. Saint toute la loi , & eft fuper à la malediction éternelle , comme s'il l'a

Auguſtin Epift. 168. ad Hieron , 1. 18. tom . 2. dit que ces injuſtes ju . voit violée roure enciere ,quoiqu'il ne ſoit pas autantpuni, Veyrzs

gemens done parle ici l'Apôtre S. Jacques , ſont ceux que l'on fait Auguff. Epift. 16.5. 19. ch . 6. p . 601. tom . 2.
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11. Qui enim dixit : Non mæcaberis , dixit 11. Puiſque celui qui a dit : Ne commettez point d'adul

* . Non occides.Quod fi non mechaberis , occia tere, ayant dit auſſi : Netuez point ; ſi vous cuez, quoique vous

des autem , facti ce tranſgrilor legis. ne commerciez pas d'adultere , vous êtes violateurs de la loi.

12. Sic Inquimus, et fic facite , ficut per le 12. Reglez donc vos paroles & vos actions, comme de

geni
libertatis incipientes judicari, vant être jugés par la loi de la liberté I.

13. Fxdicium enim fine mifericordia illi, qui 13. Car celui qui n'aura point fait miſericorde, ſera jugé

non facit mifericordiam : ſupercxaltat autem mic ſans miſericorde ; mais la mifericorde s'élevera au - deſſus de

fericordia judicium .
la rigueur du jugement .

14. Quid proderit , fratres mei, fi fidem quis 14. Mes freres, que ſervica-t-il à quelqu'un de dire qu'il a

dicat ſehabere, opera autem non habeat ? Num- la foi, s'il n'a point les ouvres !? La foi le pourra-t-elle fau

quid poterit fidesſalvare cum ?
ver ?

15. Si autem frater foror nudi fint , indi 15. Que ſi un de vos freres ou une de vos ſæurs n'ont 1.706.3:17

geant victu quotidiano ,
point dequoi ſe vêtir , & qu'ils manquent de ce qui leur

elt neceſſaire chaque jour pour vivre ;

16. dicat antem aliquis ex vobis illis : Ite in 16. & que quelqu'un d'entre vous leur diſe : Allez en paix ,

pace, calefacimini o jaruramini: nondederitis je vous ſouhaite de quoi vous garantir du froid & de quoi

autem eis, que neceffaria funt corporis, quid pro- manger, ſans leur donner neanmoins ce qui elt necellaireâ
derit ?

leur corps ; à quoi leur ſerviront vos paroles ?

17. Sic & fides , fi non habeat opera , mortua 17. Ainsi la foi qui n'a point les couvres ,
eft morte en

eft in femetipfa. elle-même ! .

18. Sed dicet quis : Tu fidem habes , et ego 18. On pourra donc dire à celui - là : Vous avez la foi ;

opera habeo : ostende mibifidemtuam fine operi. & moi j'ai les cuvres: Montrez -moi votre foi quicſt lans

bus : • ego ostendam ribi ex operibus fident cuvres ', & moi je vousmoncrcrai ma foi par mes @uvres.

19. Tu credis quoniam unus eft Deus: Benèfa 19. Vous croyez qu'il n'y a qu'un Dieu , vous faites bien ;

cis , demones credunt , & contremiſcunt.
mais les démons le croient auſſi , & juſqu'à entrembler.

20. V is autem fcire, ô homo inanis , quoniam 20. Mais voulez -vous ſavoir , ô hommevain , que la fol

fides fine operibus mortua eft ?
qui eſt ſans les æuvres cſt morce

21. Abraham pater noſter , nonne ex operibus Notre pere Abraham ne fut-il pas juſtifié par les au- Ges. 22. 96

juſtificatus est , offerans Iſaac filium ſuum fuper vrese, lorſqu'il offrit ſon fils Iſaac ſur l'autel?

altare ?

22. Vides quoniam fides cooperabatur operibus Nc
voyez -vous pas quc fa foi étoit jointe à ſes @ u

illius : & ex operibusfides conſummata eft ? yres , & que ſa foi fur conſommée par
ſescuvres ?

23. Etſupplera eft Scriptura , dicens : Credidit Et qu'ainſi cette parole de l'Ecriture fut accomplie:

Abraham Deo,ó reputarum eft illi ad juſtitiam , Abraham crur ce que Dieu lui avoit dit, & fa foi lui fut Gem. Is. 6

Ő amicus Dei appellatus eft.

Rom . 4. 3 •

impurée à juſtice , & il fue appellé ami de Dieu . Gub. 3. Gi

24. Videtis quoniam ex operibus justificatur 24. Vous voyez donc
que l'homme eſt juſtifié par lesau

homo , non ex fide tantùm
vres , & non pas ſeulement par la foi.

25. Similiter &Rababmeretrix , nonne ex ope

.

25. Et Rahab , cette femme débauchée , ne fut- elle pas Hr11.3i.

ribus.justificata eft, ſuſcipiens nuntios , Q alia auſí juſtifiée de même par les æuvres , en recevant chez elle

viâ ejiciens ?
les eſpions de Joſué , & les renvoyanc par un autre chemin ?

26. Sicut enim corpus fine ſpiritu mortuum eft, 26. Car comme le corps eſt mort lorſqu'il eſt ſans ame ;

ila á fides fine operibus mortua eft.
ainſi la foi eſtmorte lorſqu'elle eſt ſans æuvres .

7. 12. expl. ſur la loi de la charité. Voyez ch . 1.0.25 . tifié avant que d'offrir fonfils llaac: mais par cetre action d'obcillance ,

V. 13. expl. en faiſant diſparoître les pechés. il reçut l'accroitement de la juſtice & de la foi. Il ſemble qu'il pré

y. 14. expl. s'il n'excrce la charité & les bonnes auvres . vienne les objections que les faux.doctcuts avoicnt coûtumede faire

17. Grec. par elle -même. en s'autoriſant du paſſage de l'Apôtre ſaint Paul , Kom.cb.4.0.3.

W , 18.expl. L'Apôtre fait voir l'inutilité de la foi ſans les œuvres , ¥ . 22. antr.agiſſance dansſes curses .

par l'impuisſance ou l'on ſeroit de la prouver à ceux qui nous la vou V. 23. expl. C'clt alors quecette parole de la Gencle , Abrahain conti

droient conteſter. Greg. par vos æuvres. Mais le raiſonnement de l'A °6 . qui avoit déja une fois été accomplie par ſa créance , reçue par

pôtre fait voir que la leçon de la Vulgare eft ici préferable à celle du Son obciſſance ſon dernier accomplitlement. Voyez Gen.cl. 22.00. 12.

Grec , quoique l'une & l'autre ſoir bonne.
V. 24. expl. Il ne parle pas des @uvtes de la loi, independamment

» . 19. expl. par une connoiffance naturelle , qui vient de leur pro de Jeſus-Christ, commefais ſaint Paul , Rom . ch. 3.0 . 28.lorſqu'il

pre experience , mais ſans utilités, parcequeleur foi n'eſt pas un don dit: que nous devons reconnaitre que l'boinme off jwtifié par la foi sansles

de Dicu ni ua effet de la grace & de la charité. axures de la loi ; mais des æuvrei qui ont la toi & la grace du Sauveut

V. 20.expl. L'Apôtre s'adreſſe à ces faux-docteurs, qui ſolltenoicnt pour principe , & la charité pour fin . C'est dans ce fons que l'Apôtre

qu'on éroit justific par la ſeule foi ſans les auvres. laini Pauldit lui-même , Rom . ch. 2.0 . 13. Ce ne ſont pas ceux qui

7. 21. expl. Cela n'eſt pas contraire à ce que dic S. Paul , qu'Abra écoutent la loi qui ſont juſtes devant Dieu , mais ce ſont ceux qui

bam crut ce que Dicu lui dit , & que la foi luifut imputée à juſtice ; gardent la loi qui ſeront juſtifiés.

car la foi nc conliste pas ſeulement à croire , mais aulli à obcïr: ainsi Y. 26. expl. car la charité , dont les cuvres ſont les effets, eft la

l'obeiflance d'Abrahamétoitun effet de la fol par laquelle il étoit jul forme & la vie de la foi & de toute vertu .
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CHAPITRE III.

La charge d'enſeigner eft à craindre. Beaucoup de maux naiſſent de la langue. Il est difficile de la contenir. La difference

qu'il y a enire la ſageffe du monde á celle du ciel.

" N Olite plures magistri fieri ,fratres mei, Es freres, gardez-vous du deſir qui fait que plu- Matt.1;.$

ſcientes quoniam majus judicium fumia

tis.

charge vous d expoſe à un jugement plus ſevere.

2. In multis enim offendimus omnes. Si quis in 2.Car nous faiſons tous beaucoup de fautes 1. Que li

y. 1. lettr. Qye plaſiears ne deviennent point maltres. Astr. Do X. 2. exphOn ne fait que crop de fautes de la langue par ignorance

&curs . Le defcin de l'Apôtre est de reprimer le ſchiime & la diviſion & par ſurpriſe : c'eſt pourquoi il faut bien ſe garder d'en commsturo

dans la doctrine. Selon laint Auguſtin , c'eſt la diverfité desdogmes d'autres volontairement, ſur-tout en enſeignant une do& rinc cor

qui nultiplic les maîtres ; & au- contraire , une infinité de Docteurs

fone comme un ſeul maicre , quand ils n'enſeigncat que la même

rompue. L'Apôtre avoir en vậc quelques uns des fidelles & des faux

docteurs, qui parloicne mal les uns dos des autres. Voyez lev.ll.de

verite , S. Ang prof. de fes retratt. cb. 4. ci-après.

Ibid . Grer. nous .

byc

Mlicurs veulent devenit maicreso,fachantque cette
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quelqır'unnefait poine de fautes en parlanté, c'eſt un hom- verbo non offendit :bic perfe&tus eft vir.Poteft

me parfait , & il peut tenir tout le corps en bride 1 .

ctiam frenocirumducere totum corpus.

3. Ne voyez- vous pas que nous mettons des mords dans 3. Si autem equisfrana in oya mittimus ad com .

la bouche des chevaux , afin qu'ils nous obeiſſene, & qu'ainli Sentiendum nobis, ó omne corpusillorum circum.

nous faiſons tourner tout leur corps os nous voulons I ?
ferimus.

4. No voyez -vous pas auſſi, qu’encore que les vaiſſeaux
4. Ecce to naves , cùm magne fint , & a ver

ſoient ſigrands, & qu'ils ſoient pouffés par des vents impe- tis validis minentur , circumferuntur à medico

tueux ; ilsſont tournés neanmoins de tous cotés avecun très gubernaculo , ubi impetus dirigentis voluerit.

petit gouvernail, ſelon la volonté du pilote qui les conduit ?

s .AinG la langue n'eſt qu'une pecite partie du
corps; & ce.

s . Ita e lingua modicum quidem membrum

pendant combien ſe peut-elle vanter de faire de grandes eft, á magna exaltat, Ecce quantus ignis quam

choſes : Ne voyez-vous pas combien un petit feu eſt capa- magnam ſylvam incendit !

ble d'allumer de bois / ?

6. La langue auſſi eſt un feu . C'eſt un monde d'iniquicé l; 6. Et lingua ignis eft, univerſitasiniquitatis.

& n'étant qu'un de nos membres ! , elle infecte tour le corps, Lingua conſtituitur in membris noftris, qua mas

clle enflamme toutle cercle & tour le cours de notre viel, culattotum corpus,& inflammat votam nativita.

& eft elle -même enflammée du feu de l'enfer .
tis noftra , infiammata å gehenna.

7. Car la nature de l'homme eſt capable de domter , & a 7. Omnis enim natura bestiarum , & volu

domcé en effet coutes ſortes d'animaux , les bêtes de la cer brum : e ſerpentium , de caterorum domentar.

re , les oiſeaux , les reptiles , & les poiſſons de la mer .
domita funt à natura humana :

8. Mais nul homme ne peut dointer la languel. C'eſt un 8. linguam autem nullus hominum domare pa

mal inquier& intraicable ,elle eſt pleine d'un venin mortell . test : inquietum malum , plena veneno morifero.

9. Par elle nous beniſſons Licu notre Pere ; & par elle nous 9. In ipfa benedicimus Deum Patrem : eģ

maudiſſons les hommes qui ſont créés à l'image de Dieu. in ipſa maledicimus homines , qui ad fimilitudi

nem Dei falti funt.

10. La benedi&tion & la malediction partent de la même 10. Ex ipſo ore procedit benedi&tio , mao

bouche. Ce n'eſt pas ainſi, mes freres , qu'il faut agir . ledi£ tio. Non operset, fratres mei, hac ita fieri.

11. Une fontaine jette -e- elle par une mêmeouverture de 11. Numquid fons de codem foramine emanat

l'eau douce, & de l'eau amere ?
dulcem , & amaram aquam ?

12. Mes freres, un figuier peut-il porter des raiſins, ou 12. Numquid poteſt , fratres mei , ficus suas

une vigncdes figues ? Ainli nulle fontaine d'eau ſalée ne peut facere,aut vitisficks ? Sic nequefalfa dulcem

jetter de l'eau douce.
poteft facere aquam .

13 : Y a -t-il quelqu'un qui paſſe pour fage 8 pour favant 13. Quis sapiens , & difciplinatusinter vos ?

entre vous ? Qu'il faſſe paroître ſes çuvres dans la ſuice Oftendat ex bona converſatione operationem ſuam

in manfuetudine Sapientie.

d'une bonne vie , avec une ſageſſe pleine de douceur 1 .

14. Mais ſi vous avez dansle cæur une amertume de ja 14. Quòd ſi zelum amarum habetis , com

louſie, & un eſprit de contentioni, ne vous glorifiez point temtiones fint in cordibus vestris , nolite gloriari,

fauſſement d'être ſages :&ne mentez point contre la verité á mendaces elle adverfusveritatem .

IS
pas là la ſageſſe qui vient d'en -haut ; mais 15. Nonest enim ifta fapientia deſurſum defa

c'eſt une ſageſſe terreſtre ",animale, &diabolique,

cendens : ſed terrena , animalis, diabolica.

16. Car où il y a de la jalouſie & un eſprit de contention, 16. Vbi enim zelus contentio : ibi inconſtan

il y a auſſi du trouble & toute ſorte de mal. tia , & omne opus pravum .

17. Mais la ſageſſe qui vient d'enhaue, eſtpremierement
17. Que autem defurfum est fapientia , prie

chaſte , puis amic de la paix , moderée & équitable !, fuf- mim quidem pudica eft , deindepacifica,modeſta,

ceptible de tout bien , pleine de miſericorde&desfruitsdes fisadibilis, bonis conſentiens ,plena mifericordia

,

bonnes æuvres ; elle ne juge point, elle n'eſt point diſſimulée. tione.

18. Or les fruits de la juſtice ſe fément dans la paix , par 18. Fructus autem justitia in pace ſeminarut,

ceux qui font des æuvres de paix /

facientibus pacem

9.2 . expl. principalement dans l'exercice du lacré miniſtere.

Ibid . lettr. car il peut tenir tout ſon corps en bride. Expl. C'eſt do

dire , qu'à plus forte raiſon il ſe rendra le maitre abſolu de tourcs

fes actions.

7. 3. expl. de la même maniere qu'en retenant la bouche d'un che

val avec un frein on vient à bout de conduire tous ſes mouvemens.

C'eit la mêmeapplication que l'Apôtre fait au verl. ſuivant par rap

port à un vaiſſeau .

y. So letto. une grande forêt. Grc. une grande matiere ,c'eſt ce qui

a déterminé dansla verſion à traduire de bois , indescrminément.

7.6. cxpl. C'eſt-à-dire ,uninſtrument gencral pour commettre

& pour faire commettre 20x autres toutes ſortes de crimes. Le Sage

repreſenteadmirablement bien les effers funcſtes qu'elle produit ,

Bedi. ch. 18..16 . dufwivars.

Ibid. lettr. Elle dominc ſur nos membres. Autr. celle cât l'autorité,

la puifance & l'ađivité de la langue fur nos membres .

Ibid . lespr. la roue de notre aacivité. Grec. de la nativité. Expl. -cou.

tes les parties de notre être, ce que l'Apôtre a expliqué par les paro

les procedentes: elle infecte toutlecorps.

3.7. ( pl. ſoit par force ou par adreſſe.

Ibid. lecer. ceterorum , peut-êtrc pour cetorum . Greco mariæorum ; n'eft-

dire , les monſtres marins.

1. 8.expl. la propre langue , moins encore celle d'autrui. S. Au.

guſtin remarque que S. Jacque ne dit pas que la langue ne peut être

doméc ,mais ſeulement que nml bommenola pext domterpour faire

entendre qu'on ne la domic que par le ſecouri & la grace de Dicu .

Denat. dograt.

Ibid . expl. ſouvent cauſe de beaucoup de meurtrcs.

y . 12. Grac . des olives .

Y. 13. expl. Ceci paroîc s'adreſſer à ces faux apôtres qui ſe vam

toient d'être fagcs , & que l'Apôtre a appellés, v. 20. cb. 2. ci-deſſa

hommes vains, & qui paroiſfoient fodrenir que les autres n'écoient

point neceflaires pour érre juftifié , & quc la foi ſeule ſuffiſois.

Ibid . Lettr. dans la douceur de fa ſageſſc.

7. 14. expl. Il reproche à ces faux doctcurs ,que coutes leurs diſpa

tcs &la diverſité de teur do&rinc nevientque d'un cſprit de jaloulie,

& qu'ils ne ſont pas convaincus de la verité de ce qu'ils enſeignent.

X. Is. antr .ſenſuelle.

Y. 16. Le moi Grec exse tagasia , a un ſens plus étendu que le mot

Lacin inconftantia. Il ſignifie un renverſement d'ordre & des troubles

(cdicicux , tels qu'en produiſenc ordinairement la jalouſic & l'amo

bition .

7. 17. expl. pure de tout mélange d'erreur; ou , honnête & pleing

dcpudeur.

Ibid. lettr. modeſte, docile. Grec. craicable & accommodance.C'ek

la même choſe que ce qui fuit, qui ne ſe trouve point dans le Grec.

Ibid. expl. temcrairement; ou , ſelon l'original, elle n'uſc pointde

diſcernement, c'ef-d-dire, qu'elle n'a point d'égards, mal encendus

pour la condition des perſonnes.

Y. 18. anty. pour ceux.

Ibid . expl. Il conclui qu'iln'ya que ceux qui aiment la paix& qui

l'entretiennent , qui puiſſent eſperer par leur conduite paiſible les

fruits & la récompenic que Dieu reſerve à la juſtice , qui n'eſt autre

que la vraic ſagedc en ce monde, & la vic éicinelle en l'autre.
eb . isi
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RE



: DE SAINT JACQUE

B

5

1 .

D

I 241

K *2Kiterito786** KTER*166 **Tobb :6416516 * 3 *3636936

CHAPITRE I V.

La con :upiſcence cauſe les diviſions. Mauvaiſe priere. L'ami du monde eſt ennemi de Dieu. Il faut ſe ſoumettre à Dieu ;

i reſiſter au démon , pleurer , s'humilier , fuir la médiſance, dépendre de l'ordre deDieu.

1. V ?

Nde bella o lites in vobis ? Nonne hinc?
'Où viennent les guerres & les procès entre vous ?

ex concupifcentiis veftris ; gua miltrant
N'eſt - ce pas de vos paſlions qui combattent dans

in membris veftris ? votre chair I ?

2. Concupifcitis, ó non habetis : occiditis , 2. Vous êtes pleins de delirs , & vous n'avez pas ce que

Želatis: 6 non poteftis adipiſci: litigaris, ó bel vous deſirez , vous tuez & vous êtes jaloux , & vous ne pouvez

ligeratis , Ġ non baberis , propter quod non po- obtenir ce que vous voulez : vous plaidez , & vous faites la

ftulatis.
guerre ! les uns contre les autres , & vous n'avez pas rean

inoins ce que vous câchez d'avoir 4 ; parceque vous ne le de

mandez pas
à Dicu .

3. Petitis, & non accipitis, eo quod malè pe 3. Vous demandez ,& vous ne recevez point ; parceque vous

tatis : ut in concupifcentiis veſtris snjumatis. demandez mal , pour avoir de quoi ſatisfaire à vos paſſionsd.

4. Adulteri , neſcitis quia amicitia hujus mundi, 4. Ames adulceres', ne ſavez -vous pas que l'amour du

immica eft Dei? Quicumque ergo voluerit arricus monde eſt une inimicié contre Dieu ? Et par conſequent qui

effe feculi hujus , inimicus Dei conſtituitur. conque voudra être ami de ce monde, ſe rend ennemi de Dieu .

s . An putaris quia inaniter Scriptura dicat : 3. Penſez - vous que l'Ecriture diſe en vajn : L’Eſprit qui

Ad invidiam concupiſcit ſpiritus , qui habitat in habite en vous, vous aime d'un amour de jalouſie.

vobis ?

6. Majorem autem dat gratiam . Propter quod 7. Il donne auſſi une plus grande grace . C'eſt pourquoi il Prou.5. 341

dicit : Deus ſuperbis refiftit,humilibus autem dat clt dit : Dicu rclilte aux ſuperbes , & donne fa

gratiam . humbles :

Subditi ergo eftote Deo , reſiſtite autem dia 7. Soyez donc aſſujetris à Dicu : reſiſtez au diable , & il

bolo , “ fugiet à vobis. s'enfuira de vous .

8. Appropinquate Deo , & appropinquabit vo 8. Approchez-vous de Dicü , & il s'approchera de vous /.

bis.Emundare manus , peccatores : 0 purificate Layez vos mains, pecheurs ; & purifiez vos cæurs , vous qui

corda , duplices animo.

avez ľame double & partagée i .

9. Miferi eftote , & lugete , & plorate : riſus 9. Amigez -vous vous -mêmes ! . Soyez dans le deuil &

veſter in luctum convertatur , &gaudium in mo .
dans les larmes. Que votre ris ſe change en pleurs , & votre

joie en triſteſſe I

10. Humiliamini in conſpectu Domini , exal io. Humilicz-vous en la préſence du Seigneur , & il vous 1. Petrosoby

cleveral

11. Nolite detrahere alterutrum , fratres. Qui 11. Mes freres, ne parlez point mal les uns des autres !!

detrahit fratri , aut qui judicat fratremfuum , de
Celui qui parle contre fon frere,& qui juge ſon frere, parle

trahit legi , ó judicat legem . Si autem judicas

tegem : non es faltor legis , ſed judex.

contre la loi ; & juge la loi . Que ſi vous jugez la loi, vousn'en

êtes plus obſervateur, mais vous vous en rendez le juge ?.

12. Vnus eft legiſlator , & judex , qui poteft 12. Il n'y al qu’un legiſlateur » , qui peut ſauver & qui peut

perdert , o liberare:

13. Tu autem quis es , qui judicás proximům ? 13. Mais vous ; qui êtes -vous pour juger votre prochain ? Rom. 14. 49

Ecce nunc qui dicitis :Hodie, aut craftino ibi. Jem'adreſſe maintenant à vous', quidices : Nous irons aujou:

mus inillam civitatem . & faciemus ibi quidem d'hui ou demain enune telle ville : nous demeurerons là un

annum , ef mercabimur , ó lucrum faciemus :

an , nous y trafiquerons , nous y gagnerons beaucoup.

1. Petr. s . sa

grace aux

7.

A

rorem .

mi

tabit vos .

1

perdre !

€

1

9.1 . expl. C'clt ce qu'il a appellé cbap. 3. v . 14. des concenrions, &

desdifpuics,& des procès . Ce dernier motexplique celui de guerre.

Ibid. expl. du dclir que vous avez de poffeder de grandes richeiles ,

d'obrenir les honneurs , & de mener une vie molle", ſenſuelle & vo

luptueuſe ?

ibid. lettr. dans vos membres. Expl. Lorſque la convoicile domine

dans l'homme , elle regne abſolument dans ſon cæur , & de- là elle

commande à toutes les puiſſances de l'amequ'elle emploic pour ac

complir les defirs déreglés; elle ſe ſert auſſi des membres du corps ,

'comme d'armes pourcommettre l'iniquité , commcdics. Paul . Rom .

ch . 6.0.12.19.

7.2. exp . L'Apôtre décrit l'agitation & l'inquietude que la con .

cupiſcence cauſe dans l'homme, par l'impuiſſance où elle elt de le la

tisfaire de trouver du repos dans la jouillance des biens de ce

monde.

Ibid. expl. C'eft -à-dire , les choſes même dont l'uſage eſt legitime

& necellaire , vous ne les obtenez pas ; parceque vous les atrendez uni

quement de votre induſtric & de votre travail , & non de Dieu.

. 3. expl. Mais ſivous vous adreifez à Dicu, on vous demandez

mal les choſes que vous delirez , ou vous avez deiſein d'en faire un

mauvais uſage.

9. 4. expl. Il parlé 208 Chrétiens qui abandonnent Dicu pour ſc

donnet au monde.

: . s.rx. L'Eſprit qui habite en vous defire juſques à l'envie . Lc

verſet ſuivanc prouve que cela n'eſtpas dic de la concupiſcence ni en

mauvaiſe part ; mais de l'Eíprit de Dicu ; ceft le ſens qu'on a ſuivi

dans la Verfion qui a rapport à ce qui eſt dit éxode ch. 20. v.1. & ch.

14: 0. 14. Je ſuis un Dicu plein de zcle & de jalouſic.

7.6.expl. C'eſt-à-dire , il eſt bien juſte qu'il ſoit jaloux , & qu'il

deſire d'étre aimé uniquement, puiſque nous recevons de lui Ieul

toutes les graces.

Ibid . expl: Ce pasſage qui n'eſt qu'en partie dans les Proverbes , et

tout entiet dans S. Pierre, d'où il ſemble que S. Jacque l'a tiré ; c'eſt

12 raiſon que S. Jacque allegue , pourquoi Dicú refuſe ſouvent de

nous donner ſes graces , & d'exaucet nos priercs. Vuyez ci-deffosü. 3 .

Tome II.

On eſt ſuperbe quand on nc ſc con fic pas en lui fcut , & que l'on a rcé

cours à des moyens humains. Voyez lew.fuliv ,

y . 8. expl. Approchez -vousdelue par l'humilité , par la pénitence

par la prierc, & ils'aprochera de vous , en vous accordant ce que

vous lui demandez. Voger lev.6.ci dell'ins

Ibid . expl. C'cit-a-dire , vous qui afiuctez de paroître ami de Dieu,

ſans celler de l'écre du monde ; vogezle v. 4. ci-defus ce qui n'est pas

poſſible.

9. 9. letu Soyeż miſerables. Expl. reconnoiſſez votre miſere. On

a luivi le Grec dans la Version . L'Apocre S. Jacque cxhorte les pe

chcurs dont il vient de parler , à gemir de leurs pechés , & à faire

pénitence .

Ibid. expl. les ris & les joies du monde ; cccte vie de plaiſir dans

laquelle les mondains le plongent.

* . 10. éxpl. en vous comblanc de les graces. Voyizle , 6. ci-deſſus.

Ý.11 . expl. Ceci a rapport à ce que l'Apôric a dir ci-deflusau ch.

1.0.26. do sh . 3. 0. 2 : da Juiv . contre les deſordres de la langues

de la jaloufe , & de l'elpric de contention de quelques fidelles & faux

docteurs. Voyez u . 16.ch. 3. ci-deffus.

Ibid . expl. ou parcequ'en bii: nant celui qui fait bien & qui obeir a

la loi , il bisme & condanne en même temps la loi mêmequi ordon

nc ou permet ce que fair ſon prochain ; 0% ; parceque faiſant une

action contraire à la loi , il la defapprouve & la condanne par ſon

V. 1 2. astr. Cependant il n'y a , & c.

Ibid . lit. & qu'un Juge. On l'a omis dans la Verſion , parcequ'il

n'eit pas
dans le Grec .

Ibid . expl. ainſi celui qui condanne & qui juge ſon frere , olurpe les

droits de Dieu .

¥ . 13. expl. Ces paroles : inais vous , & c . ſont la ſuite du verſet

precedent .

Ibid. Grec. ezi. Expl. Quant à vous qui dires . L'Apôtre s'a

drefc à d'aucres qu'à ceux auſquels il vient de parler : La Vulgate au

v . 1. du cl.fuiv. à traduit comme porte le Grec : Agite nunc divitats

mais vous , riches ,

SSSSSSS

proccić
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14. quoique vous ne fachicz pas même ce qui arrivera 14. qui ignoratis quid erit in traffine.

demain .

Is. Car qu'eſt-ce que votre vic , ſinon ane vapeur qui 15. Que eft enim vita veftra ? vaporeftad mata

paroît pour un peu de temps, & qui diſparoît enſuite l : au dicum parens. deinceps exterminabitur.Prona

licu que vous devriez dire : s'il plaît au Seigncur,& fi nous

ut dicatis : Si Dominas voluerit ; & : Ši vixerie

mus , faciemus hoc , aut illud.

vivons, nous ferons celle & telle choſe 1 .

16. Ec vous au - contraire, vous vous élevés dans vos pen
16. Nunc autem exultatis in fuperbiis veftris

ſées préſomtueuſes. Toute cette préſomtion eft mau

Omnis exultatio talis , maligna ejt.

vaiſe 1 ,

17. Celui-là donc eſt coupable de peché, qui ſachant le

17. Scienti igürat borsom facere,& non faciena

bien qu'il doit faire , ne le faic

peccatum eft ulli.

1

V

6

1

pa
sl

.

1

4

2

a

V. 15. expl. Quelle Itabilité peuvent donc avoir cou les beaux

Projets quel'on bâtic fur un fondement fi pcu folide ?

Ibid . expl. Ce n'eſt pas qu'il ſoit neccflaire de prononcer coûjours

ces paroles dans nos entrepriſes; il fuffic que nous ſoumetcions cout

à lavolonté de Dieu , & qoc nous nous ſouvenions que notre vic ac

rient à rien .

Y. 16 expl. Le mot grec fignific unc malice ou un crime volon

mirc & deliberé ; c'ektpourquoi l'Aponte ajolic au verket ſuivant ,

qui fait le bien qu'il doitfair u le faitpas , enc.

y . 17. cxpl.C'eſt-à-dire , qui contre la connoiſſance qu'il a de ſom

ncant , de la dépendance, de l'incertitude de la vie , diſpoſe de cour,

& agit comme si il étoit le mafereabſolu destvenemens, & que tous

ne dependit que de lui-même : d'autres appliquent ceci aux faux.dor

etcurs, auſquels S. Jacque reproche d'agir & d'enſeignet contre leur

progras connoiſſances.

6
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CH A P I T R E V.

Les riches avares ſeront feverementpunis. La patience dans l'affli&tion .Il faut fuirle jurement. L'Extrême-Onātion. LA

confeſſion des pechés. La force des prieres d'un juſte. lifaut remettre dans le chemin ceux qui s'égarent.

Ais vous, riches, pleurez; pouſſez des cris de lo Gite nunc , divites , plorate ululantes in min

comme des hurlemens / dans la vûe des miſeres feriis vestris , qua advenient vobis.

qui doivent fondre ſur vous.

1. La pourricure conſume les richeſſes que vous gardez , 2. Divitia veftre putrefalte funt : veftimena

les vers mangent les vêtemens que vous avez en refervel,

ta veftra à tincis comeftafunt.

3 . La rouille gâce l'or & l'argent que vous cachez , & cette 3. Aurum & argentum veftrum aruginavir:

rouille s'élevera en cémoignagecontre vous, & devorera votre
erugo corum in teſtimonium vobis erit,o mana

chair comme un feul. C'eſt -là le treſor de colere que vous

ducabit cames veſtras ficut ignis. Thefaurizaftis

vobis iram in noviffimis diebus.

amaſſez pour les derniers jours /.

4.
Sachez que le ſalaire que vous faites perdre aux ou 4. Ecce merces operariorum , qui mefuerunt toa

vriers qui ont faitla recolte de voschamps, criecontre vous ', giones vestras ,quefraudata eft à vobis, clamare

& que leurs cris ſont montés juſqu'aux oreilles du Dicul
des clamor corum in aures Domini ſabaab ira

troivir.

armées.

5. Vous avez vécu ſur la terre dans les delices & dans 5. Epulati eftis fuper terram , & in luxurijs

leluxel; vous vousêces engraiſſés comme des victimes prépa. enutriftis corda veftra in die occifionis.

rées pour le jour du ſacrifice I.

6. Vous avez condanné & tué le juſte, fans qu'il vous aic 6. Aduixiftis, occidiftis juftum , & non ref

fait de regſtance !.
ririt vobis.

7. Mais vous , mes freres , perſeverez dans la patience 7. Patientes igitur eftote , fratres , ufque ad

juſqu'à l'avenement du Seigneur . Vous voyez que le la

adventum Domini. Ecce agricola expectat pretio

boureur, dans l'eſperance de recueillir le fruit precisax de la fum fructum terra, parienter ferensdonec accipiat

terre , attend paciemment que Diex envoie ! les pluies de la

temporaneum , & ſerotinum .

premiere & de l'arriere -ſaiſon !

8. Soyez ainſi patiens, & affermiſſez vos cæurs ; car lave 8. Patientes igitur eſtose de vos , confirmare

nement du Seigneur eſt proche .
corda vetra , quoniam adventus Domini appro.

pinquavir.
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y. 1. cxpl. Saint Jacque avoir déja parlé contre les riches. Voyez cb .

1.5. 10. & ici il ſemble avoir eu en vdcles maledi& ions que Jelus.

Chriſt a prononcées contre les riches. Mattb . ob 19.0.23.6 24.2.46.

76.6.0.24. Voger los . pote for le w ..7 . ci-après.

Ibid . expl. non iculement de cetic vic. Voyez les deux verf. fuiv, mais

encore plus par les miſeres qui vous attendent en l'autre vic . Voger

do werfer 3.

y . 2.expl. Combien ſouvent cela anivc aux riches avares' ? Voger

Mattb. ch . 6. n. 19. do 20.

y. 3. expr. C'eſt- à -dire , que cette même rouille qui rongeoir leur

or& leur argent rongeant aulli leur conſcience par le cuirant regrer

qui leur reſteradeleurdurcié&deleursinjuſticcscnvers les pauvres,

fera commeun feu devorant qui tourmentera crucllement leurs corps

mêmes ſans jamais les conſumer.

Ibid. expl. Ainsi au-licu d'un treſor de biens & de richeſſes qu'ils

croyoient avoir en reſerve pour le reſte de leur vic , ils ne croavent

qu'un treſor de vengeance& dc fupplices; c'ef d -dire , un amas 1c

doutablede tourmens pour le jour du jugement & pour toute la ſui

rc de l'éternité.

y . 4. sspl. Il comprend ſous cette eſpece, comme étanc unc des plus

criantes , toutes leurs corres injuſtices.

Ibid . littr. du Seigneur.

7. 5. expi. Après quele ſaint Apôtre a parlé aux riches avares &

impitoyables , qui n'oſent le ſervirdes biensdont ils regorgent , il s'a

drelle maintenant aux riches voluptueux & romtucus , qui conſu .

menten fcftins &en délices les richeſſes qu'ils acquierent.

Ibid. expl. C'eſt-à-dire , qu'ils s'engraiſſent comme des vi &times

malhcurcules, qui fontpréics à écre immolées par lacolere de Dieu,

pour expicr l'oppreffion& lamortdes juftes. Voyez Jeremieab. 12.0.1.

Y.6.expl. cela s'entend en general des pauvres, que les riches opo

ptimoient, & faitoient condanner fans forme de procès& lans ſujet ,

pour s'emparer de leur bien . Le mot grec fignific : ruiner , devorci,

Outrager.

Ibiš. lettr. cclui qui ne vous faiſoit aucun mal.

7.7 . expl. Lc principal deſſein de l'Apôtre cft de conſoler les Juifs

convertis ; & de les fodrenir dans leur foi au milicu des outrages & des

mauvais traitemens qu'ils fooffroient de la part des riches, & pour

deſabuſer ceux d'entre eux qui rendolenc des honncurs aux riches par

l'eſtime qu'ils avoient pour les richtfles. Voyez ci-desſus ab.z.v.2.6

fuivans.

Ibid . expl. qui fera finir tous vos maux : c'eſt zulli i tous les pat.

vies opprimés qu'il s'adreffe.

Ibid . Gree. en lol, ſelon quelques-uns. Ce pronom ſe rapporte au

fruit de la recolte : selon d'autres , au Scigncur. On a lovi is derº

nier rens dans la Verfion .

Ibid . expl. Il appelle les pluies de la premiere ſallon , celles qui

tombent après qu'on a femé , & qui font germet ke grain ;&les

pluics de la derniere Gallon , celles qui groffiffent l'epi & Ic font meu

rir. Grec. La roſée & la pluie. Kapi. C'cfta -dirc, la pluie du matin ,

& la pluie du ſoir .

7. 8. expl. Les premiers Chrétiens croyoienr que le jugement de

voit arriver bien-tôt après la deſtruction de Jeruſalem : auffi norra

Seigneur le fair il ſuivre de pres , lorſqu'il répond aux queſtions que

ſes diſciples lui avoient faires ſur ce ſujet , & tous les Apôtres ca pas.

lent de même. Mais c'eſt que devant Dieu à qui mille ans ne ſont

qu'un jour , tout ce temps qui nous parofi long , eft fort couto ,

dous parolt même tel quandil est arrivt.
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MALADES.

DE SAINT JACQUES

9. Nolite ingemifcere , fratres , in alterutrum , 9. N'ayez point d'aigreur : les uns contre les autres ; afin

ut non judicemini. Ecce judex ante januam af- que vous ne ſoyez point condannés. Voilà le juge qui eſt à la

fiftit. porte 1 .

10. Exemplum accipite , fratres , exitûs mali , 10. Prenez , mes freres, pour exemple de patience dans les

laboris , cá parientie , Prophetas : qui locuti ſunt afflictions ”, les Propheces qui ont parlé au nom du Seigneur.

in nomine Domini :

11. Ecce bearificamus eos , qui ſuſtinuerunt. 11. Vous voyez que nous les appellons bienheureux, de ce

Sufferentiam Job andiſtis, é finem Domini vi. qu'ils ont tantſouffert 1. Vous avez appris quelle a été la pa

diftis , quoniam miſericers Dominus est, & mife- cience de Job , & vous avez vû la fin du Seigneur 1 ,car le

Seigneur eſt plein de compaſſion & de miſericorde.

12. Ante omnia autem , fratres mei , nolite 12. Mais avant toutes choſes , mes freres , ne jurez ! ni Matt.5.44.

jurare , neque per calum , neque per terram ,neque par le ciel , ni par la terre ,

aliud quodcumque juramentum. Sit autem fermo fois ; maiscontentez-vous de dire ? Cela eſt; ou : Cela n'eſt

terre , ni par quelqu'autre choſe

decidaris
pas " ; afin que vous ne ſoyez point condannés I.

13. Triſtatur aliquis veſtrûm ? oret : & quo 13. Quelqu'un parmi vous eſt -il dans la triſteſſe ? qu'il # POUR LE

animo eft ? pfallat.
prie1. Ert -il dans la joie ? qu'ilchance deſaints cantiques 6 .

14.
Infirmatur quis in vobis ? indacat Prebe 14. Quelqu'un parmi vous eſt- il malade12qu'il appelle les

teros Ecclefiæ , Óovent fuper eum , ungentes Prêtres, del'Egliſe , & qu'ils prient ſur lui ' l'oignantd'huile

eum oleo in nomine Domini :

au nom du Seigneur I.

15. oratio fidei ſalvabit infirmum , it alle 15. Et la priere de la foiv ſauvera le malade , le Seigneur

viabit eum Dominus:á ſi in peccatis fit , remit- le foulagera ; & s'il a commis des pechés, ils lui ſeront remis I.

16. Confitemini ergo alterutrum peccata veſtra, 16. # Confeſſez vos ! fautes I l'un à l'autre , & pricz + POUR LBS

Ćorate pro invicem utſalvemini : multum enim l'un
pour l'aucre , afin que vous ſoyez guérisé; car la fer- Rogations

valet deprecatio juſli affidua.
ventei priere du juſte pour beaucoup.

17. Elius horno erat ſimilis nobis pafſibilis : 17. Elie écoit un homine ſujet comme nous à toutes les

orazione oravit ut non plueret fuper terram , Ó miſeres de la vie ; & cependant ayant prié Dieu avec grande 3.Reg.17.1.

non pluit annos tres , To menfes fix .

ferveur 1 qu'il ne plât point, il cella de pleuvoir ſur la terre

durant trois ans & demil .

18. Et rurſum rravit: calum dedit pluviam ,
18. EC

ayant prié de nouveau , le ciel donna de la pluie ,

Ć terra dedit fructum ſuum .
& la terre produiſic ſon fruit.

19. Fraires mei , fi quis ex vobis erraverit à 19. Mes freres, ſi l'un d'entre vous s'égare du chemin

veritate , Ġ converterit quis eum :
de la verité 1 ; & que quelqu'un l'y faſſe rentrer ,

20. fcire debet quoniam qui converti fecerit 20. qu'il fache que celui qui convertira un pecheur & le

peccatorem ab erroie vie fus , falvabit animam retirera deſon égarement , lauvera une ame de la mort , &

ejus à morte , operiet mulurudinem peccato- couvrira la multitude de ſes pechés . g.

tentur ei .

116. 4. 25 .

rum .

W.9 letir. Ø Grec. No gemitlez point . Expl. Ne portez point avec

peine & avec impatience votre miſere , en la comparant à la proſpe

jire des autres . Voyez le v . Suiv .

Ibid . expi. L'avenemeni du Scizncur qui s'an proche. Voyez kv.7.

ci- delws.

y 10.lettr. Le ſuccès , la fin , ou le fruit de la ſouffrance & de la

parience ; ainii porre le Grec . Voyez le v. ſwiv . c'cit ce qu'il appelle la

tin du Seigneur .

V. 11. lettr. Vous voyez que nous beatifions ceux qui ont ſouf

feir.

Ibid. exph. C'eſt -à -dire , vous avez vû commene la patience de Job

2 été couronnée dela main du Seigneur par une fio bienheureuſe.

W.12 . lettr. Ne jurcz point . Expl. L'Apôrre recommande ici de

ne point jurer en aucune façon , comme l'avoir dit Jeſus-Chriſt ,

Júl at').co.s.v .34. Expl. ce qui ſuppoſe ſans necetlicé.

Ibid . É: en cas qu'on ſoit obligéde jurer , il en préſcrit ici la ma

nicre . Vogentes notes ſurles verf. 34. ſuiv.duch. s . de S. Mattb.

Ibid . expi. Gicc adaguor : Expl.afin que vous ne combiez pas dans

l'hypocritic. Expl. C'est a dire , afin que vous ne ſoyez pas trouvés

en menſonge ou en contradi & tion : mais ce mot ligniſic ici jugement

& condannacion .

Y. 13.expl.C'eſt - à -dire , qu'il répande i'afiition de ſon cæur aux

piés de Dieu , cn lui repreſentant la milere , & en lui faiſant un ſa

critice .

Ibid. lettr. a- t - il l'eſprit tranquilc , qu'il chance des Pleaumes.

Expl. d'action -de-grace. Voyez Epbel.cb .5.0.18.6 fuiv.

Ý . 14.expl. Lemot grec lignitie une maladic grieve. C'eſt comme

l'entend Ic Concile de Trente Seff. 14. ch . 3. Car laine Jacque parle de

l'Extrême-onction. Il en marque le ſujet, qui ett le malade ;les mini.

ftres qui ſont les Prêtres ; la matiere , qui eſt l'huile ;la forme ,qui

etla priere de la foi pour le malade ; l'application de l'une & de

l'autre à leur ſujec, qui eſt l'onction du malade au nom du Seigneur ;

l'effet pour le corps, qui est la guériſon ou le ſoulagement de ſon mal;

l'effet pour l'ame, qui eſt la remiſion de les pechés.

Ibid. expl. On peut dire que le nombre pluriel ett mis pour le ſin.

gulier , & que cela veut dire quelqu'un d'entre les Prêrres. Ou bien ,

i'Apôtre parle de pluſieurs Prêtres, parceque dans la primitive Egliſe

plurieurs Prêtres venoient viliter le malade , dont toutefois un ſeul

conferoit le Sacrement de l'Extrême-On &tion , les autres joignant

leurs prieres , & aſſiſtant à cette ceremonie .

Ibid. autr .pour lui. Expl. Le Prêtre & les aſſiſtans font pluſieurs

prieres pour le malade ; mais il y en a une principale qui fc pro

nonce ſolennellement en faiſant les onctions ; & on peut dire que

c'eſt en ce ſens que les Prêeres prient ſur le malade, à cauſe que les on

Qions ſe font par l'impofition des mains .

Ibid . expl. C'eſt-à -dire , par l'ordre , par l'autorité , & pat la vertu

de Jeſus -Chriſt, & ſelon l'infiction qu'il en a faite.

v. 15. expl. Parce qu'elle ſe fait en la foi de Jeſus- Chriſt, & que

c'eſt la pricie de l'Eglie, dont la foi ne manque jamais , quoique

celle de ies miniſtrespuifle manquer.

Ibid . expl. Un effet dece Sacrement c'eſt le ſoulagement du corps

& de l'eſpair, fclon qu'il eſt ucile pour les deffcins de Dico par rap

port aux diſpoſitions du malade , & pour le bien de ſon ame : mais

le principal etfet, c'cit l'expiacion & la remillion des pochés qui n'ont

point été expiés par la pénicence , done cc Sacrement eſt le ſupple

ment. Ainii ce Sacrement peut reparer toutes les confeflons invo .

lontairement défectueuſes. C'eſt ainſi que toute la tradition l'a ex

pliqué , & que tous les Peres de l'Egliſe en ont parlé . Voyez Origine

hom 2. in Levit cap. 1. 2. Innoc . 1. al Desentium tom . 2. Come. p . 1248.

de Labbe art . 8. a8. 402. les Concil. de R heimscap. 15. an . 630. tom . 6. Cena

cil. p . 1694 de Vwormes en 868.p . 958. tom , 8. cap . 72. de Paris ax . 850.

cap. 8.tom . 8. p . 64. Concil. de Chalous ſur Saone (to 813.com . 7. des Concil.

cap. 48. p. 1283 .

v . 16 lettr. Confefſcz donc . Expl. Cetre particule donc n'eſt point

dans le Grec , c'estpourquoi on l'a ſupprimé dans la Vertion .

Ibid . Ce pronom vos n'eſt point dans le Grec.

Ibid . fettr. vos pechés ; le mor grec fignifie des fautes legeres, il eſt

different de celui du yerlet précedenı qu'on a craduit dans la Verſion

par pechés.

Ibid . expl. aux Prêtres qui ont pouvoir de les remettre ; ce qui s'en

tend principalement des peches griefs. Quelques - uns l'entendent de

l'aveu que les fidelles font à leurs freres des fautes qu'ils ont com

miles contr'eux , pour leur en demander le pardon . D'autres veulent

quc S. Jacque parle decer humble aveu , par lequel des perſonnes de

picté découvrenc ürs frere :, & ſur- tout à des hommes ſpirituels ,

leurs pechés, pour leur demander leur avis , ou le ſccours de lcurs

prieres. Tous ces ſentimens ne ſont point incompatibles .

Ibid.crpl.on de maladie, ou de pechés; on a ſuivi le ſens du Grec .

Ibid . lesir. aſſidue, le Grec efficace , fervence.

V. 17. lettr.ayant prié par priere , hebraiſm . pour dire, avec ferveur.

Ceci explique le moi d'affidue du verſei precedent. L'Ecriture , lib.

3. Reg. cb . 17. ne fait aucune mention de cette pricre d'Elic, qui fur

ſans doare plus intcricuse qu'exterieure .

Ibid . cxpl. Voyez la note ſur le v . 25. du ch.4 . de S. luc.

V.19 . loic en ſuivant une doctrine corrompue & erronée , ou en

menant une vie déroglớc.

Y.20.expl. ſoir des lienspropres, ou de ceux du pecheur converti.Le

dernier paroît le plus probable , en ſuivant le ſensdu paſſage des Pro.

verbes ch.10.v.12 . d'ou il paroît que celui - ci eft emprunté .Origene,

hom . 2. in Levit. cb. 1. do 2. mer ce moyen entre ceux qu'on doit em .

ployer pour obtenir la remiſſion de les pechés , & íc ſerc des mêmes

termes que l'Apôtre ſaint Jacque.
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